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pas surpris d'apprendre qu'un möme contour thoracique puisse corres-
pondre, chez deux individus de meme grandeur, ä deux volumes thora-
ciques dont Tun ne s'öloignerait guöre du double de l'autre. » Mon cor -
respondant voudrait voir remplacer la mensuration thoracique par
l'övaluation de ce qu'il appelle la disponibilite d'oxydation; il m'en soumet
la formule, extremement sensible aux moindres variations; eile resulte
du rapport entre le poids du sujet et la capacite pulmonaire mesuree au

moyen d'un spirometre.
M. Ziegler regrette, avec une bienveillance qui me couvre de

confusion, que j'aie compromis mon autorite par des articles publies dans
un Journal politique. Hölasl suivant l'exemple venu d'en haut, j'ai öcrit
dans la Gazette de Lausanne comme M. Ziegler lui-möme Ta fait dans la
Berner-Post '. La Revue militaire n'est lue que par desabonnös pourvus
du thorax röglementaire, c'est-ä-dire incorpores dans nos milices. J'ai
pense que la question du recrutement interessant non-seulement ceux
qui sont actuellement inscrits sur les röles, mais encore les citoyens
rayös des contröles, et surtout la grande classe des exemptes qui contri-
buent de leurs deniers, largement recrutös, ä l'entretien de notre
armöe.

Le fusil ä röpötition Loewe et C°.

Ce Systeme est actuellement ä l'etude devant une commission
technique ä Berlin, qui ne parait pas en etre enchantee. Cependant
quelques journaux cherchent ä faire passer le fusil ä repetition
Loewe et C° comme le non-plus-ultra du fusil d'infanterie; et ä cet
egard nos lecteurs seront desireux sans doute d'avoir quelques
details ä cet egard. Nous traduisons, dans ce but, les extraits ci-apres
de la Berliner National-Zeitung, qui s'est. distinguöe parmi les
feuilles qui rompent des lances pour Tarme nouvelle.

Apres avoir rappele que tous les fusils ä magasin connu se de-
rangent facilement par suite de leur mecanisme trop complique, et
que, par ce motif, ils ne peuvent etre considerös comme armes de

guerre parfaites, ce Journal assure que l'invention de L. Loewe et
Ce parait repondre ä toutes les exigences.

C'est ce que l'experience montrera.
Quant ä l'invention proprement dite, l'article en question s'ex-

pnme ä ce sujet comme suit :

et Le probleme consistant ä transformer la culasse allemande en
un bon fusil ä repetition, sans faire pour cela des changements
considerables et coüteux et sans avoir recours ä un mecanisme
complique, parait avoir ete resolu heureusement par la societe Louis
Loewe et Ge. Cet ötablissement avait dejä donne plus d'une preuve

1 Nous prendrons Ia liberte de dire ici que M. le colonel Ziegler a 6crit ä la
Berner-Post pour repliquerä des assertions qu'il jugeait erronöes et qui le louch^ient de

pres, et que c'est sur notre demande, en vue d'une discussion aussi complete et
impartiale que possible, dans la Suisse romande aussi bien que dans la Suisse
allemande, qu'il a adressö ä la Revue militaire la lettre ä' laquelle röpond M. le Dr
Rouge. Red.
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de son habilete dans la fabrication des armes ä feu portatives, mais
sa derniere invention est appelee ä causer la plus grande surprise.
Louis Loewe et Ce ont construit un magasin ä carlouches qui peut
etre portö fixe ou non au fusil, et qui transforme de la facon la
plus simple le fusil Mauser en un fusil ä repetition tout en permet-
tant de s'en servir au besoin comme fusil ä Charge simple. »

Nous sommes en position de donner ci-apres une description
exacle de cet ingenieux appareil.

Le magasin ä cartouches est forme de lames d'aeier; il pese
environ 350 grammes et contient jusqu'ä 11 cartouches. II peut ä
volonte ötre place au fusil et enleve; on le met en activite simplement
en ouvrant ou en fermant le cylindre : cliaque fois que Ton ouvre
le cylindre une carlouche tombe dans Tarme par la chambre ä
cartouche ordinaire et lorsque Ton ferme le cylindre la cartouche
suivante se trouve prete ä tomber dans le fusil. II n'est absolument pas
necessaire de faire pour cela un mouvement special. Ge magasin
peut s'adapter ä tous les fusils ä verrou, et ainsi des fusils ordinaires
ä Charge simple peuvent ötre transformös en excellents fusils ä
repetition. Le changement en sera simplifie et la rapidite du tir augmentee

; on peut en effet lirer, dans l'espace de 24 secondes, 12 coups
vises. Le magasin une fois vide on peut, si le tir doit ötre continue,
ou bien se servir du fusil comme d'un fusil ordinaire ä simple
charge ou bien remplir de nouveau le magasin, ce qui exige 15
secondes environ.

L'echancrure du magasin a la forme d'un U; les cartouches y
sont placees les unes ä cöte des autres.

Le magasin etant rempli, on peut le porter ou separement ou fixe
au fusil.

La place du magasin est immediatement sous la chambre.
Le magasin ne gene en aucune facon le maniement de Tarme.
L'adaplation de cet appareil, par exemple au fusil Mauser, n'en-

traine que des changements peu importants, les voici: visser sur le
fusil, au moyen de deux visses, un prisme simple; munir la poignee
du cylindre obturateur d'un renflement (Kröpfung), puis changer
l'extracteur, de sorte que la douille puisse etre chassee spontane-
ment. Les frais qu'exigeront ces changements sont peu eleves et
ainsi, sans grandes depenses, on pourra se procurer une arme
excellente et superieure ä tous les fusils actuels.

Le mouvement necessaire pour fixer et enlever le magasin est ögalement

fort simple: on place le magasin sur le prisme susmentionne oü il
est solidement maintenu par un ressort. Pour enlever le magasin on
souleve le ressort. Ces mouvements se fönt en quelques secondes.

La porte de charge du magasin est fermee par un ressort. Lorsque
Ton veut se servir du magasin on tire ce ressort au moyen d'une
simple pression. En placant ce ressort dans son ancienne position,
le magasin est mis en non activite, ce que Ton peut faire quel que
soit 1# nombre des cartouches y renfermees.

L'adjonction de ce magasin ne nuit en rien ä la valeur du fusil
comme arme ä simple charge. Le magasin enleve, le fusil redevient
une arme ä simple Charge et d'autre part on peut Temployer
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comme tel, meme muni du magasin, que celui-ci soit plein ou non.
Le magasin peut servir pendant un temps il limite; en effet, apres

avoir tire plusieurs milliers de coups, on n'a remarque ni usure ni
derangement dans son mecanisme.

L'öcole de tir de Spandau fait actuellement des experiences
pratiques avec cet appareil. On peut conclure des resultats obtenus que
celui-ci s'est fort bien comporte et on peut dire avec certitude qu'il
sera introduit au moins dans quelques unites de troupes.

Le Pester Lloyd a cru devoir inferer de cet article que le ministere

de la guerre prussien avait decide en principe l'introduction
de ce fusil ä repetition pour les troupes ä pied de Tarmöe
allemande. Cette supposition est erronee. Le mot souvent repöte du
defunt major de Plönnie : « Celui qui est en etat d'envoyer dans le
meme temps le plus de plomb ä son adversaire sera le vainqueur »

est aussi bien connu en Allemagne qu'en Suisse, dans l'Amörique
du Nord, en Autriche, pays dans lesquels on s'oecupe depuis plus
ou moins de temps de la construetion d'un fusil pratique ä plusieurs
charges. Cependant ces fusils ä repetition n'ont etö jusqu'ä present
introduits definitivement dans l'infanterie d'aucun pays, soit parce
qu'ils sont imparfaits au point de vue technique (trop compliques,
de peu de duree, etc.) soit parce que des considerations financieres
s'y opposaient. Le premier de ces motifs existe aussi en ce qui
concerne l'appareil Loewe. Celui-ci est, il est vrai, d'un prix relativement

modique (il coüte, si nous ne nous trompons, deux marcs
piece); mais il fonctionne, dans les mains d'un soldat inexperi-
mentö, moins rapidement qu'un fusil ä simple Charge. Pourquoi
alors dilapider plusieurs millions pour une amelioration de peu
d'importance qui pourra bienlöt elre depassee? En realite, jusqu'ä
present le « magasin ä cartouches de Loewe, » c'est ainsi qu'on le
nomme officiellement, a ete introduit dans le bataillon des chasseurs

de la garde ä titre d'essai; mais on n'en est pas particulierement
satisfait. Ce que Ton peut dire sans se tromper, c'est que cet

appareil n'a pas encore ete officiellement abandonnö. A part cela,
tout ce que les journaux allemands annoncent est faux.

NOUVELLES ET CHROMQIIE

Le Departement militaire federal aurait l'intention de procöder comme
suit aux exercices de la landwehr: chaque annöe, les troupes des quatre
arrondissements de divivision qui n'ont pas d'inspection auraient un
service de quatre jours. On alternerait pour les classes appelees, ensorte
que le quart de l'effectif serait appele chaque annöe. Les corps auraient,
par contre, leurs cadres au complet.

La commission föderale de revision des pensions militaires siögera ä
Berne les 23 et 24 decembre. Elle aura, dit-on, un grand nombre de
recours ä examiner, ainsi que plusieurs demandes nouvelles assez
importantes.


	Le fusil à répétition Lœwe et Ce.

